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Sous la cour de l’école coule la Senne …

Quels sont encore les Anciens qui s’en souviennent ? Il y a 70 ans, un grand

chantier encombrait la cour de notre athénée, rue d’Enghien (aujourd’hui, rue Léon

Hachez). Décision était prise de voûter la Senne qui, venant de Naast, via le

quartier des Carrières descendait en ville. Après avoir traversé la place Verte et les

tanneries toutes proches, la rivière longeait la cour de l’école avant de gagner de

l’autre côté de la rue, le lieu-dit Pachy et rejoindre Biamont pour ensuite sillonner

la campagne horrutoise et poursuivre son escapade jusqu’à la capitale.

Avant de découvrir dans ce bulletin les clichés que nous avait communiqués Mme

Michotte, nous vous proposons ci-dessus un dessin d’Albert DELAUNOIS,

professeur chez nous en 1928, évoquant le Pont des Huit Trous qu’il franchissait

parfois avec ses étudiants.

(Extrait du « Guide du touriste de Soignies » de J. Desmette.1930).
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Comité d’honneur : MM. Paul CLAUSSE,  René DENDAL, Raoul DUFOUR (†)

et Roger LECOMTE 
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LA VOCATION DE L’AMICALE

Selon son statut :

.....

Art. 2. L’Association a pour objet :

1 d’apporter une aide aux élèves de l’athénée, notamment sous la forme du "prêt des livres

classiques", ainsi que par tout autre moyen ayant un rapport direct avec l’enseignement

dispensé par l’établissement;

2 de participer au maintien de la bonne renommée de l’athénée par voie d’information et

de publicité;

3 d’organiser des rencontres entre les anciens, tels que bals, banquets, conférences, etc.,

dans un esprit de camaraderie.
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La parole est à la Présidente
qui vous présente en ce début d’année 2007 et au nom du conseil

d’administration une bonne année. Que tous vos souhaits se réalisent dans la joie et

le bonheur mais aussi que vous ayez énergie, force et courage en cas d’adversité.

Poursuivre avec dynamisme et sans découragement les actions nées il

y a plus de 75 ans n’est pas toujours aisé. J’en profite pour remercier les membres

du comité qui consacrent quelques heures par an à l’Amicale afin de maintenir les

différentes activités. Sans eux il n’y aurait pas de bulletin annuel que beaucoup

attendent avec impatience, pas de service « Prêt du Livre » proposé aux élèves, pas

de « journée des retrouvailles ». C’est pourquoi j’invite comme chaque année des

anciens à nous rejoindre et nous apporter une aide efficace, chacun selon ses

possibilités. Il y a des places vacantes !

L’invitation à la journée des retrouvailles est lancée ce jour. Nous

espérons qu’à l’instar des années précédentes, les anciens élèves et enseignants

(sans exclure ceux qui sont encore en activité !) seront nombreux à répondre à

l’invitation (le 24 mars 2007). Les participants réagissent pendant la fête et après.

Nous les en remercions. Nous avons régulièrement des commentaires, aussi bien

positifs que négatifs. Nous retenons en premier lieu le positif. Encore merci. Nous

essayons de corriger le négatif. Pourquoi pas un buffet ? Pourquoi pas le midi

plutôt que le soir ? Pourquoi tout ce bruit ? Et la musique ? Difficile de satisfaire

tout le monde dans une réunion de ± 100 personnes et de tous les âges. Vous êtes

anciens élèves à ± 18 ans jusqu’à ?

Des insatisfaits, mécontents, il y en aura toujours, mais ils sont

minoritaires. Par contre, ceux qui sont heureux après cette journée, ce sont les

membres du comité qui ont œuvré quelques heures pour organiser la fête dans les

jours précédents, pour préparer la salle, ranger et remettre les lieux en état et ne pas

perturber les élèves le lundi matin. Tout cela dans une bonne ambiance et une

excellente entente. Le plus anxieux est sans conteste le trésorier mais aussi le plus

heureux lorsqu’il clôture les comptes et annonce les résultats financiers. C’est cela

qui nous permet de poursuivre l’objectif social et de soutenir des projets

pédagogiques auprès de tous les élèves ; votre cotisation contribue aussi à ce but.

Le peu d’argent que vous confiez annuellement à l’A.S.B.L. est dépensé au fur et à

mesure, sans thésauriser et avec à propos. Chaque élève (maternel, fondamental et

secondaire) « reçoit » quelques euros dans le courant de l’année scolaire.

Pour ne pas abuser de votre temps si précieux, je conclurai comme les

autres années. L’Amicale n’a pas d’âge, elle est de tous les âges. Elle est au service

de votre école qui doit continuer à gagner dans le futur comme depuis sa création.

Des jeunes élèves fréquentent l’athénée après leurs parents, leurs grands-parents

(les filles encore vêtues du tablier noir …) et arrière-grands-parents. Ils en sont

sortis heureux et fiers.

Monique Paduart
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Le mot du Préfet

La rentrée scolaire 2006-2007 fut particulièrement ambiguë : 106

inscriptions en première, ce qui est plus que satisfaisant, la moyenne d’une année à

l’autre variant entre 90 et 95 nouveaux venus. Perte catastrophique en 4ème (sur 75

élèves, 41 seulement montent en cinquième) et en 2ème (perte d’une classe sur

cinq).

Ce phénomène n’est pas nouveau, mais il s’incruste malgré nos

efforts pour redresser la barre. En 4ème, il y a toujours ce passage délicat du cycle

inférieur au supérieur : autres exigences, matière plus complexe et plus vaste …

Et puis, si les élèves voulaient se retrousser les manches, si le cadre familial

mettait l’accent sur l’importance des études, si la collaboration s’établissait en ce

sens et non pour la moitié des visiteurs et personnes convoquées en récriminations,

accusations intempestives - l’enfant roi -, on pourrait voir l’avenir sous un tout

autre jour. Certains individus, avant même d’avoir franchi ma porte, aboient déjà

pour se donner courage.

Notre enseignement primaire, secondaire, supérieur est malade, on le

sait depuis passés dix ans, à l’image de notre société. Les mesures prises ou

mesurettes ne sont pas à la hauteur d’une véritable réforme. Et pourtant, nous

continuons à travailler dans la rigueur ceci expliquant aussi en partie ce qui

précède.

Serge Caulier

préfet des études
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Suite à de graves problèmes survenus aux bâtiments de l’Athénée

Royal au boulevard Roosevelt, les locaux que nous occupons habituellement

pour nos Retrouvailles du Printemps ne sont pas accessibles momentanément

pour des raisons de sécurité.

Afin de ne pas rompre la tradition, le Comité, devant faire face à

cette situation inopinée, s’est réuni ce jeudi 8 février et a choisi une salle de

remplacement.

Rendez-vous donc ce 24 mars 2007 à LA PERLE BLEUE,

chaussée du Roeulx, 405 à Soignies (tél. : 067/33.48.54).



Vous ne l'ignorez pas : l'Amicale n'est ni subsidiée, ni sponsorisée. C'est donc votre

cotisation, elle seule, qui lui permet de soutenir votre Athénée dans des domaines

tels l'organisation de classes vertes ou le voyage à la mer pour les plus petits, la

distribution de prix de fin d'année, l'enrichissement de la bibliothèque,

l'investissement en matériel didactique ou de psychomotricité pour les tout-petits,

etc.

Il y a aussi le présent bulletin que beaucoup d'entre vous attendent, et les frais

postaux qui montent, qui montent ...

Et enfin la Journée des Retrouvailles qui chaque année donne l'occasion aux

Anciens, jeunes et moins jeunes, de se retrouver autour d'une bonne table avec des

tas de souvenirs.

Nous sommes en 2007 ! La cotisation reste fixée à 6 euros, chacun étant bien

entendu libre d'aller au-delà de ce montant quasi symbolique.

La formule de virement ci-jointe doit vous permettre de concrétiser votre fidélité à

l'Amicale.

A cette occasion, n'oubliez pas de compléter adéquatement les mentions pré-

imprimées en "communication" et surtout, le cas échéant, pour les dames de faire

apparaître leur nom de jeune fille à côté du nom de leur mari.

Ne manquez pas non plus de nous informer à temps de tout changement

d'adresse. Rien de plus désolant, en effet, que cette petite mention laconique :

"n'habite plus à l'adresse indiquée"!

Nous nous rappelons enfin au bon souvenir des rhétoriciens sortis en 2005 qui ont

bénéficié d'une affiliation gratuite pour un an. C'est le moment ou jamais de

préserver cette occasion qui leur est donnée de garder le contact en vue de futures

retrouvailles.

EN UN MOT, RESTEZ-NOUS FIDELES ! CERTAINS PARMI NOS

ANCIENS SE SONT DEJA VUS, A NOTRE GRAND REGRET, RAYES DE

NOTRE FICHIER PAR DEFAUT DE COTISATION DEPUIS AU MOINS

TROIS ANS..

Attention : si vous faites un versement pour plusieurs personnes,

veuillez indiquer les prénoms de ces personnes en « communication »
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N’OUBLIONS PAS LA COTISATION

Pour mémoire, nos coordonnées bancaires :

A.S.B.L.  “AMICALE ATHENEE ROYAL J. BORDET "

FORTIS n 001-0728612-24



La Vie de l’Amicale

Bulletin de liaison n° 56

En décembre, à l’instar de la nature, la vie de l’Amicale paraît en

léthargie et pourtant, c’est au cœur de l’hiver que, chaque année, s’achève la

gestation de votre bulletin. On boucle les dernières interviews, on collationne les

derniers documents, on rédige, on met en page afin de vous proposer le dernier-né

en même temps que l’invitation à la prochaine journée des retrouvailles.

Toujours à la recherche d’un bon dosage entre les échos des Anciens et

la vie actuelle de l’athénée, la livraison 2006 a une nouvelle fois laissé une large

place à l’évocation de la mémoire de quelques fidèles qui nous ont quittés au cours

des douze derniers mois. Conséquence directe de notre volonté d’écoute, elle reflète

aussi l’intérêt porté par bon nombre d’entre vous au devenir des uns et des autres.

Au sommaire donc, toujours plus d’infos, de photos, de reportages, des

échos abondamment illustrés de la journée des Retrouvailles, des cartes postales de

l’enseignement fondamental, sans oublier la remise des prix de juin, les résultats

des Anciens et la photo de la dernière promotion.

Adressée prioritairement aux membres en règle de cotisation, la

reçoivent également tous ceux qui participent à la journée des Retrouvailles ainsi

que les rhétoriciens de la dernière promotion.

Le comité remercie tous ses collaborateurs occasionnels. Il réitère

l’invitation faite à chaque Ancien(ne) d’enrichir personnellement par un article, un

document, une photo, une carte-vue, l’album de famille de notre Amicale.

La journée des Retrouvailles …

Fixées traditionnellement au seuil du printemps, c’est le 25 mars 2006

que les Anciens ont vécu leurs retrouvailles dans les locaux du boulevard Roosevelt.
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Les jubilaires de 50 ans et de 25 ans ont alors reçu de notre présidente

le traditionnel souvenir : une lithographie de l’athénée, rue Léon Hachez (rue

d’Enghien, pour les plus anciens). Ensuite chaque promotion s’est livrée à

l’objectif du photographe M. Freddy LECOCQ. Nous lui redisons toute notre

gratitude pour le travail qu’il effectue lors de la mise en page de ce bulletin. Son

temps et son travail précieux y sont pour beaucoup dans le rapport qualité/prix de

la revue.

Relevons pour terminer un autre point positif de cette journée : la

tombola express orchestrée par M. Alexis JONET. Grâce à cette initiative, les

chanceux du jour n’ont pas été les seuls bénéficiaires : les élèves soutenus par

l’Amicale en profiteront aussi. Qu’il est bon le plaisir de faire plaisir !...

Rappelons que ces retrouvailles annuelles ne sont guère possibles

sans les démarches multiples ou les contacts personnels, tout particulièrement au

cœur d’une même promotion. Que soient ici encouragées toutes les démarches qui

permettent de perpétuer cette chaleureuse tradition. Ce sont tous ces contacts qui

sont le gage d’une belle journée. Alors, c’est promis ? en vue du 24 mars 2007 …

on s’écrit, on s’appelle, on se faxe, on s’e-mail !

Nos prochaines Retrouvailles

Dès à présent, notez-le dans votre agenda, le rendez-vous printanier

est fixé au SAMEDI 24 mars 2007.

Comme l’an dernier, la formule tient compte du souhait des uns de se

retrouver sans attendre le soir et du désir des autres de partager un repas à la fois

agréable et à la portée du plus grand nombre. Dans cette perspective, la trésorerie

souhaite poursuivre une politique de « bas » prix et annonce que ses dernières

tractations ont permis de fixer le montant du repas (apéro compris) à 25 €.

Attention! Lisez bien l’invitation ci-jointe et la note en page 4 : le

rendez-vous est fixé à LA PERLE BLEUE, chaussée du Roeulx, 405 à Soignies.

Qu’on se le dise : tous, Anciennes et Anciens, sont les bienvenus

quelle que soit leur promotion. Et chacun peut inviter parents, amis et

connaissances qui souhaitent se joindre aux agapes.

D’ores et déjà, un tout grand merci à celles et ceux qui accepteront de

battre le rappel pour offrir à chacun et surtout aux aînés la joie de se retrouver

ensemble. Que personne n’hésite à répercuter cette invitation. Et, si vous en avez

l’opportunité, n’hésitez pas à contacter plus personnellement un de vos anciens

professeurs. Les condisciples de votre promotion, sans aucun doute, vous en

sauront gré.
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Comme c’est la tradition, nous nous proposons d’offrir un souvenir

aux représentants des promotions jubilaires d’il y a 50 ans (1957) et 25 ans (1982).

Nous insistons : pour éviter toute difficulté ou situation équivoque, les

réservations et versements sont indispensables dans les délais annoncés.

L’Assemblée Générale du 25 novembre 2006.

C’est à une assemblée « choisie » que Mme la Présidente souhaite la

bienvenue en donnant de suite la parole à M. le Préfet qui communique la situation

de la rentrée scolaire : 407 inscrits au secondaire et une situation maintenue dans le

fondamental.

Ensuite, le trésorier M. Christian GOSSELIN fut invité à commenter

les principaux postes dont il a la gestion. Il souligne les bénéfices à nouveau

dégagés cette année et la bonne balance entre les recettes (cotisations, tombola

express, repas) et les dépenses (bulletin, prix scolaires et interventions diverses).

Il détaille ensuite ces différentes interventions de l’Amicale : le

service du prêt du livre (dont les comptes lui ont été transmis par M.

DELMOTTE), les prix de fin d’année mais aussi la participation dans le

financement d’activités au bénéfice des élèves du fondamental comme du

secondaire (voir échos). Mme la Présidente félicite M. GOSSELIN pour sa gestion

saine et rigoureuse.

M. Alexis JONET fait état des informations qu’il peut glaner sur le

site INTERNET de l’Amicale. Il en rappelle l’adresse http://www.amicaleanciens-

ars.be. Ce site pourra être réactualisé à chaque occasion. Aussi, n’hésitez pas, si

vous avez de nouvelles suggestions à faire ou des informations à nous

communiquer, elles sont les bienvenues.

En fin de réunion, après avoir évoqué les rendez-vous du nouvel

exercice, le bulletin 2007 et la prochaine journée des Retrouvailles, notre

présidente donne encore quelques nouvelles des Anciens. Elle évoque notamment

le décès de Mme MICHOTTE survenu il y a quelques jours et aussi la mémoire de

ceux qui nous ont quittés cette année. Notre bulletin en fait par ailleurs un plus

large écho.

Enfin, suivant la tradition, le plaisir d’être ensemble fut prolongé par

le verre de l’Amitié agrémenté de toujours aussi savoureuses mini-pizzas. Chacun

alors trinqua à la bonne santé et à la longue vie de l’Amicale.

Jean-Philippe LOSFELD.
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Dès l’après-midi, notre présidente Mme Monique PADUART-

DEGROODT et notre vice-présidente Mme Lucienne RENAUX-LECOCQ

accueillaient personnellement chacune et chacun des invités, pointant ou

complétant la liste des convives.

Une nouvelle fois, la liste des réservations laissait entrevoir la

participation de nombreuses promotions. Comme en attestent les photos – un peu

plus loin dans le bulletin – plusieurs d’entre elles étaient particulièrement bien

représentées. Une confirmation que l’actuelle formule, sans être la panacée, est

pour le moins celle qui fait, sinon l’unanimité, du moins la satisfaction du plus

grand nombre.

Nous avons été très sensibles à l’écho transmis par Mme Lucienne

DEGRE. Pendant plusieurs années, le comité, essuyant critiques et commentaires

divers, s’est attaché à rechercher une solution qui convienne au plus grand nombre.

La tâche ne fut pas simple, les tâtonnements nombreux : la formule midi, la

formule soir … un repas gastronomique, un menu plus abordable… un menu

chaud servi à table, un buffet froid… Nous pouvons vous l’assurer : même s’il

n’est pas possible de satisfaire tout le monde, nous avons opté pour une solution

qui ralliait le plus grand nombre, tout en restant toujours ouverts à toutes les

suggestions.

Précisons que des dispositions seront prises pour que le repas

commence plus tôt et que le dessert soit servi moins tard.

Jusqu’à l’heure du repas, nos invités se sont rassemblés autour des

cadres pour (re)découvrir les archives photographiques ou autour des tables pour

rafraîchir les souvenirs d’antan. Ce fut aussi l’occasion de rencontrer l’un ou

l’autre membre du corps professoral. Ils étaient venus à la rencontre de leurs

anciens : M. DIEU, directeur du fondamental accompagné de plusieurs collègues,

M. et Mme NIZET, Melles DEWEZ, DEWIPPE et VAN DER EECKEN, Mmes

BERIOT, DUFER, GILMONT, JONET, LETROYE et RUELLE, MM.

DELMOTTE, JACOB et LOSFELD sans oublier - et nous ne nous doutions pas

que ce serait la dernière fois - Mme MICHOTTE.

Rappelant sa satisfaction de voir atteints les buts de l’Amicale, notre

Présidente, après avoir levé son verre aux jubilaires, redit sa joie devant de telles

« retrouvailles ». Elle félicite les promotions les mieux représentées.

Malgré leur petit nombre, la joie était au cœur des jubilaires de 1956

et ceux de 55, 57 et 58 n’étaient pas de reste. Bravo aussi aux promotions 61, 76

(celle du mayeur), 81, 91 et 96. Cette dernière avait tout fait pour rassembler même

celles et ceux qui ne pouvaient participer au repas.
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Que sont-ils devenus ? La vie d’une Amicale, c’est aussi le partage des

informations. Celles-ci nous arrivent souvent au compte-gouttes et ne sont pas très

nombreuses. Aussi, n’hésitez pas à vous faire l’écho de tout décès, mariage ou

naissance qui pourraient être communiqués par le biais de notre revue.

Plusieurs départs ont émaillé cette année 2006 : Mmes Jacqueline DEROYERE

(prom.51) et Christine STELANDRE (prom.77), MM. Firmin DELECLUSE (prom.

44) et Thierry NEMEGHAIRE (prom. 70). Des fidèles parmi les fidèles : Mme

MICHOTTE, ancien professeur, MM. André ROUGE (prom.40) et Raoul

DUFOUR (prom.44), membre de notre comité d’honneur, sans oublier Mme

PELGRIMS qui a rejoint son mari après quelques mois seulement. Dans le comité,

notre vice-présidente, Mme Lucienne RENAUX pleure le départ de son papa et Melle

Caroline VAN DER EECKEN, celui de sa grand-mère. Au moment d’imprimer le

bulletin, nous apprenons le décès de la maman de M. Jean-Marie DEGROODT, le

mari de notre présidente. Que les familles trouvent ici l’expression de nos plus

sincères condoléances.

Deux jeunes recrues au sein du comité : après Pascal COOLS (prom.80), c’est

Caroline VAN DER EECKEN (prom.88) qui apporte du sang neuf. Vivifiant !

Poursuivant sa politique d’intervention financière dans des projets scolaires,

l’Amicale est intervenue dans les frais du fondamental : classes de mer ou de neige

ainsi qu’une excursion à l’archéosite d’Aubechies. Dans le secondaire, la

contribution permit de favoriser le voyage organisé à Auschwitz. Notons aussi

qu’en juin 2006, ont été remis les prix spéciaux traditionnels (plus de détails p. 16).

Enfin, s’il est un des buts que l’Amicale s’est assigné dès sa création, c’est bien

d’organiser au bénéfice des élèves un service de prêt de manuels scolaires. Cette

gestion permanente du Prêt du Livre est confiée au niveau de l’Amicale à M.

Fernand DELMOTTE et assurée au niveau de l’école par Mme DUFER et M.

JACOB. Un merci particulier est renouvelé à cette équipe pour ce service essentiel.

En octobre dernier, outre M. Marc DE SAINT MOULIN réélu mayeur à Soignies,

on nous a communiqué que M. Christian LECLERCQ et M. Philippe LEJEUNE

président aux destinées de Silly et de Merbes-le-Château. Quant à notre

« comitarde » Mme Sandra VOLANTE, elle ceint cette année l’écharpe d’échevine

sonégienne rejoignant ainsi un autre Ancien réélu, M. Jean-Pol VAN DEN

ABEELE.

Côté archives, le Comité remercie tous ceux qui continuent à transmettre des

documents et signale qu’il est toujours à la recherche du bulletin n° 5 (1951).

ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS – ECHOS

ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS - ECHOS – ECHOS
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Adieu Monsieur le Professeur…

Une fois par lustre, professeurs et instituteurs sont conviés après leur journée de

travail à se réunir pour un hommage amical rendu à quelques anciens collègues,

admis à la retraite.

Le 27 janvier 2006, M. DIEU et M. le Préfet CAULIER, après avoir exprimé leur

gratitude pour la mission accomplie au sein de l’établissement, pour certains même

durant toute leur carrière, ont souhaité bon vent dans leur nouvelle vie à Mmes

Chantal BOUCART, Jacqueline HUTSEBAUT, M. André NIZET et à son épouse

(fondamental), Mmes Viviane SENECAUT, Monique NIZET et Isabelle WILLEMS

ainsi que MM. Robert DISTELMANS et Jean-Philippe LOSFELD (secondaire).

Notre photographe a saisi sur la pellicule quelques instants de cette rencontre. Nul doute que 

vous mettrez facilement un nom sur l’un ou l’autre visage.
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Originaire d’Ogy, petite bourgade de 600 habitants de l’entité de

Lessines, c’est à Flobecq qu’il apprit le sens de l’étude. Ses professeurs

n’hésitaient pas à interroger à chaque heure de cours, allant même jusqu’à

programmer une session d’examens sans horaire ! Pas question donc de spéculer

… il fallait toujours être prêt à répondre, c’est-à-dire connaître sa matière.

Terminant ses humanités à l’athénée d’Ath, il recevra sa formation de

professeur de sciences à l’Université de Liège. Quand on parle de formation, il

s’agit plutôt du contenu car pour ce qui est de l’expérience pédagogique, c’est sur

le terrain qu’il sera censé l’apprendre. Il entame sa vie professorale à Verviers

(cherchez l’erreur !). Après ce bref exil dans la cité lainière et un court passage à

l’athénée de Mons, il débarque à Soignies. Nous sommes alors en 1962.

Délaissant le porphyre au profit du petit granit, il fera carrière chez

nous jusqu’en 1996. En effet, voilà déjà plus d’une décennie que « Tintin » a

troqué sa chaire et son labo de chimiste pour entamer une nouvelle vie et parcourir

le monde.

Tintin. Dès son arrivée, ses étudiants eux-mêmes lui ont attribué ce

sobriquet. Pour l’avoir connu avec son tablier blanc, ses lunettes, l’éminence

dégarnie, au beau milieu de son laboratoire, nous aurions plutôt penché pour

Tournesol, mais non, foi de Dupond, l’enquête nous a fait découvrir qu’à l’époque,

il était avantageusement surmonté d’une houppette digne du héros de papier.

A son arrivée à l’athénée de Soignies, au début des golden sixties, il

allait remplacer M. Maurice MAHIEU au milieu d’un corps professoral qui

inspirait crainte et respect. C’était l’époque des MM. MARISCAL, PAUL,

LAMSOUL, LEJEUNE, DELATTRE, des couples MICHOTTE et NICOLAS. Le

jeune prof n’avait qu’à bien se tenir. Avec M. COTTON à la barre, c’était

l’ancienne école. Et la formation universitaire ne l’avait guère préparé à la vie

quotidienne d’un enseignant.

Au cours de sa carrière, M. RENARD a connu deux implantations : la

rue Léon Hachez (rue d’Enghien pour les plus anciens) et le boulevard Roosevelt.

Sa science, il l’a prodiguée sous la houlette de quatre préfets. S’il souligne que ses

Sur les traces de Tintin …
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débuts furent rudes, il admet volontiers que la dernière étape de sa carrière fut plus

gratifiante. Le déménagement dans des locaux tout neufs allait lui offrir des labos

bien équipés avec en sus, un préparateur. Le rêve, quoi !

Le rêve ? oui, si entre-temps, la fonction d’enseignant n’avait pas été

malmenée par l’un ou l’autre ministère plus soucieux d’économie que

d’éducation… Les conséquences se font encore ressentir aujourd’hui. Outre les

affres de l’enseignement « dit » rénové, les changements fréquents dans le

programme perturbaient fortement l’ambition du pédagogue. Et il en savait

quelque chose, M. RENARD, lui qui, pendant plus de 25 ans, allait être appelé

avec son collègue et ami M. VRANCX, à élaborer les horaires de chacun. Un

véritable casse-tête, certaines années, quand on sait qu’à une époque les aînés

composaient leur horaire à la carte et que chaque étudiant(e) disposait de sa grille !

Traversant toutes ces difficultés, M. RENARD arborait un légendaire

sourire tant les années avaient développé en lui une bénéfique philosophie. Il avait

appris à naviguer entre les situations difficiles et les instants agréables dont il a

encore le souvenir aujourd’hui.

Des bons moments vécus avec ses collègues quand, sur l’heure de

midi, il invitait ses commensaux du réfectoire scolaire à repasser par sa classe pour

déguster un café réchauffé sur un bec Bunsen. Ou encore ces parties de cartes du

samedi matin chez Armand LEKIM avec MM. Armand DELPLACE, Willy

VRANCX et Henri HORLIN. Sans oublier ces repas de fin d’année, tout

particulièrement ceux qui étaient concoctés en hommage à l’un ou l’autre collègue

admis à la retraite. Ses yeux pétillent encore de ces instants partagés.

Des belles satisfactions, comme le sont aussi les bons, très bons ou

excellents résultats de ses étudiants auxquels il a su transmettre l’amour de la

chimie, au-delà même parfois de leurs espérances. Il se refuse de citer des noms

pour n’en blesser aucun mais l’on sent bien qu’il les revoit avec satisfaction. Ils

(elles) défilent devant ses yeux comme autant de fleurons d’une belle réussite pour

composer un bouquet d’apothéose.

Aujourd’hui encore, coups de fil, e-mails, cartes de vœux émaillent sa

retraite.

C’est dans cette retraite que nous l’avons rencontré le temps d’une

escale. Epaulé par Marie-Jeanne son épouse, il développe aujourd’hui l’art d’être

grand-père. Leurs deux enfants Jean-Yves et Catherine, leur ont offert une bande

de quatre A’s et notons qu’à part Amélie, les petits-fils Antoine, Adrien et Arthur

sont déjà sur des voies impériales ou royales. Et ce n’est pas qu’une légende !...

Quand il ne veille pas sur le nid familial, M. RENARD s’envole à

l’autre bout du monde… Eh oui …à l’instar du jeune reporter - et notre évocation

prend tout son sens en 2007, centenaire d’Hergé oblige – notre Tintin parcourt le
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monde. Après les Açores (où il croit apercevoir l’Etoile Mystérieuse), le voilà parti

pour la Slovaquie (à la recherche peut-être du Sceptre d’Ottokar ?).

Dès son retour, il prépare une odyssée vers le Temple du Soleil et

c’est une nouvelle aventure de « Tintin au Pérou ». Un petit bond vers la Croatie

avant de vivre en Chine les péripéties du Lotus Bleu. Il ira même en Libye à la

recherche de l’Or Noir avant d’innover en s’envolant pour le Canada à la

découverte des Rocheuses. Si on lui parle projets, il n’en manque pas. Mais un des

plus immédiats, dans l’espace et dans le temps, ce serait de retrouver ses Anciens

lors de la Journée des Retrouvailles en mars prochain. Alors, si vous souhaitez

évoquer avec lui les souvenirs d’hier ou les projets de demain, vous savez ce qu’il

vous reste à faire.

Quant à nous, nous garderons de notre rencontre la trace de son

sourire, la saveur d’une tarte maison et le bouquet d’un délicieux Gewurztraminer

que nous avons dégusté à sa santé, une santé que nous lui souhaitons vivace afin

qu’il soit toujours en route … prêt pour de nouvelles aventures !

Jean-Philippe LOSFELD.
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Maître Renard, en tablier blanc,

Nous enseignait physique et chimie.

Nous, potaches, de savoir démuni,

Lui dîmes sans espoir, notre tourment :

« Hé bonjour, Professeur Tintin,

Que vous êtes bien fort, que vous semblez lointain !

Sans mentir, si vos questions

Se rapportent à notre érudition,

Vous serez le plus désolé

Des profs de l’Athénée. »

A ces mots, Renard entre en bataille

Et pour convaincre ses ouailles,

Toutes ses expériences recommence.

Les bizuts comprenant, l’encensent :

« Apprenez, Monsieur, que quand on vous écoute,

On progresse, on ose sans redoute. »

Cette bafouille, André, vaut bien une petite coupe ?

Notre homme, heureux et confus,

Jura, un peu trop vite, qu’on ne l’y prendrait plus …

Jacqueline ROUSSEAU

Rhéto ’69 Sc. Economiques
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Les prix de l’Amicale.

Le 30 juin 2006, l’Amicale était présente à la remise des prix pour 

l’attribution de trois prix spéciaux. La séance était présidée par Monsieur le 

Député-Bourgmestre Marc DE SAINT-MOULIN (promotion 1976). 

Récompensant l’élève méritant pour son

comportement social et son effort personnel, le

prix de l’Amicale est remis à Céline MICHELS,

par notre vice-présidente, Mme Lucienne

LECOCQ-RENAUX.

Pour l’action menée au sein de

l’école en faveur des enfants

leucémiques,

Vincent PELGRIMS et Julien

SLUYS ont reçu le Prix

Valentine des mains de son

papa M. Albert DE VOS.

Une nouvelle fois, un même

étudiant, DHONT Ludovic, a

trusté les trois Prix Roland

JOLY (physique, chimie et

biologie) remis par Mme

BRICHANT-PIERQUIN, la

généreuse donatrice.
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Au revoir, 

Madame MICHOTTE …

… et MERCI !

L’émotion était sensible lors de l’assemblée générale du 25 novembre. Quelques

jours auparavant une fidèle parmi les plus fidèles venait de nous quitter pour son

dernier voyage. Les funérailles ont eu lieu dans l’intimité et ses cendres ont été

dispersées au cimetière de Robermont. Cela faisait quelques temps que Mme Jean

MICHOTTE avait quitté Soignies pour rejoindre ses enfants dans la Cité Ardente.

Engagée en 1937 au Lycée de Mons, elle était entrée chez nous en 1939 à la

demande du préfet MARTIN pour remplacer jusqu’en juin 1940, son mari

mobilisé. Après avoir secondé son beau-père M. Constant MICHOTTE pendant

l’occupation, d’un commun accord avec son mari, elle décidait de donner la

priorité à son rôle d’épouse et de mère de quatre enfants. C’est au départ de Melle

PICARD qu’elle accepte en 1956 à la demande de son mari, cette fois-ci, de

reprendre le chemin du tableau noir. Cette tâche, elle s’en est acquittée jusqu’en

1975. Beaucoup s’en souviennent : le couple MICHOTTE impressionnait car il

était quasi un passage obligé à l’athénée. Monsieur enseignait l’anglais, Madame

la langue de Vondel.

Mais c’est aussi et peut-être surtout hors de sa classe que Mme MICHOTTE laissa

un agréable souvenir dans la mémoire des Anciennes. A partir de 1965 plus

particulièrement (son fils Pierre était en rhéto), elle fut une pionnière des

excursions scolaires pour les jeunes filles. Comme elle le rappelait à M.

Vandescuren dans une interview parue dans le bulletin n° 39 (1987), elle était

surtout soucieuse de trouver une formule économique pour que chacune puisse y

participer. Des destinations pas trop lointaines, le train, les auberges de jeunesse

les ont accueillies à Spa, Herbeumont, Echternach, Revercée (Malmédy). Cette

proximité auprès de ses ouailles nous permet de mieux comprendre le désir qu’elle

avait de répondre au rendez-vous annuel pour retrouver ses Anciennes. Une fidélité

qui dura plus de 30 ans, jusqu’à l’année dernière comme en atteste cette photo où

elle partage ses souvenirs avec M. Roger LECOMTE. Nous adressant à Claire,

Anne, Pierre et Jacques, ses enfants, nous tenons à leur exprimer toute notre

gratitude pour le bien qu’elle a dispensé chez nous depuis près de 70 ans. Qu’ils

nous permettent de partager leur peine car son sourire, son attention et son extrême

douceur nous manquent déjà. Au revoir, Madame MICHOTTE et merci !

Jean-Ph.LOSFELD.

- 17 -



Proclamation du 30 juin 2006

Allocution de M. le Préfet.

Si les Parques, divinités du Destin, et Atropos plus particulièrement

qui coupe le fil, décidant ainsi de l’instant du départ, si les Parques donc se

montrent généreuses à mon égard, j’aurai, lorsque viendra la fin de ma carrière, pu

assumer les fonctions de direction de l’Athénée plus d’une vingtaine d’années

durant. Non sans péripéties diverses, comme il en va de toute institution humaine,

mais dans le souci constant de la rigueur, de la formation citoyenne, de

l’enseignement et de l’éducation et la volonté de former des êtres aptes à affronter,

à assumer leur vie d’adulte. Le diplôme que recevront nos rhétoriciens a du poids,

celui de leur travail, celui de l’application de leurs professeurs à les former. Il n’est

pas que formule de papier. Il est vrai que nous sommes une école à dimension

humaine, donc que l’élève n’est pas un chiffre mais un nom, une présence

charnelle et rien ne me fait plus plaisir, lorsque j’ai pris personnellement un

étudiant en charge, qui nous arrivait dans un état préoccupant de désagrégation de

la personnalité, de pouvoir à force de suivi et d’application, de fermeté, - et sur ce

sujet, vous me connaissez – arriver à le mener en fin de cycle, transformé : c’est là

la plus grande satisfaction d’un pédagogue. Car en dépit des charges

administratives de plus en plus prenantes, je reste avant tout, comme mes

collègues, un pédagogue.

Telle que je l’aurai vécue, ma carrière aura été une vocation, vocation

laïque au service de la jeunesse, vocation qui offre parfois des similitudes

troublantes avec ceux qui ont répondu à la voix religieuse de leur Dieu. Le regard

de l’amour peut sauver à jamais. Et je sais gré à mes collègues, ils sont nombreux,

de penser et réagir comme moi.

Ils savent que la non-conformité entre ses exigences parfois drastiques

et le niveau mineur auquel on est acteur sur le théâtre de sa classe est fumisterie et

préjudiciable aux enseignés. Nos rhétoriciens sont parvenus au bout de leurs

humanités générales. L’avenir qui les attend s’annonce rude dans les circonstances

actuelles. Mais la volonté, la souplesse d’esprit, le travail bien organisé – ce qu’on

oublie souvent – leur laissent de nombreuses chances de ne pas dépareiller au sein

de la société et de mener avec sérieux et compétence leur carrière professionnelle,

non sans souplesse parfois parce que le linéaire parcours d’autrefois s’accommode

désormais de cassures.
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Une fonction de direction, comme je l’ai conçue, est une fonction

solitaire où l’on a à décider pour l’ensemble d’une communauté éducative, et ceci

dans l’humain, monde complexe, tiraillé par différents problèmes, conscients ou

non. Je tiens compte des divers avis et conseils donnés, mais la décision finale, elle

me revient malgré tout. Je crois néanmoins avoir pesé mes mesures à l’aune de

l’écoute que j’ai rencontrée tant chez les enseignants que des élèves, n’oubliant pas

que si du côté des étudiants, j’avais à mener une tâche bien précise, définie par un

projet d’établissement ayant reçu l’aval de tous, j’avais aussi vis-à-vis du corps

enseignant, administratif, ouvrier, une fonction de directeur de P.M.E.

Des figures, on en a vu passer. Je me souviens, professeur, de ces

élèves auxquels j’ai donné cours, au point de les situer dans ma classe, à l’exacte

place qu’ils occupaient. Je me souviens, Préfet des études, de ces rhétoriciens

auxquels j’ai pu délivrer le diplôme d’étude d’enseignement général supérieur

qu’ils avaient bien mérité, et ce sont là d’autres visages en mon esprit, avec chez

certains, des yeux que je n’oublierai jamais.

Il est agréable, par les institutions des hautes écoles et des universités,

de recevoir chaque année la liste des lauréats. Dans un sens, je jubile de cette

confirmation que, éducateurs, nous avons bien rempli notre tâche. J’espère donc

que les lauréats de ce jour trouveront leur envol à l’instar de leurs aînés. Ce que je

puis leur souhaiter de mieux. Tout en insistant sur le fait que, devenus adultes, ils

ont à avoir un comportement d’adulte, à savoir de concentrer leurs forces vives

vers un but bien défini, le centre de la cible. Pour le reste, la vie a des facettes

tellement multiples que, en bon épicurien, je leur conseille de les cerner toutes. De

toute façon, cette école est la leur. Ils y sont toujours les bienvenus. Et un petit mot

de temps à autre, pour nous tenir au courant, est toujours béni. Faits de société

prévalant, je ne puis terminer sans rappeler à votre mémoire tous les enfants

martyrs de par le monde, les kidnappés, les maltraités, les violés, les exploités, les

victimes de la fureur des hommes. C’est sans doute à chaque fois Mozart qu’on

assassine.

Serge CAULIER.
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Marc De Saint-Moulin

Un minimum de concessions

pour un maximum d’efficacité.

Réélu mayeur de Soignies en octobre dernier avec un score particulièrement

flatteur, Marc DE SAINT-MOULIN (promotion ’76), par ailleurs également député

wallon, franchit régulièrement les portes de son athénée. Non seulement ses

enfants sont tous passés par notre école mais de plus, la tradition veut que le

bourgmestre préside fin juin la distribution des prix. Il nous paraissait donc tout à

fait naturel de le rencontrer pour évoquer avec lui souvenirs et projets.

Les archives l’attestent, votre promotion est particulièrement fidèle au rendez-

vous quinquennal lancé par l'Amicale. C’est chaque fois l’occasion de

retrouvailles avec vos anciens condisciples. Comment expliquer cette fidélité ?

Je crois que l’explication est très simple. A l’athénée déjà, nous formions un

groupe très soudé par l’amitié et une solidarité assez forte. Alors quand il y a 15

ans, l’invitation à la journée des retrouvailles a percuté chez l’un ou l’autre

d’entre nous, nous avons remué ciel et terre pour rechercher toutes les adresses et

envoyer à chacun un petit mot personnalisé. Le résultat ne se fit pas attendre et fut

très positif. C’était en 1991. Dès lors, la résolution était prise : on réitérerait cela

à chaque lustre. Cependant, je ne vous dis pas, à la première rencontre, quelle

surprise ! Après 15 ans, ce que certains avaient changé !

Y a-t-il une anecdote de vos humanités que vous aimeriez partager avec les

anciens et les lecteurs de notre bulletin ?

Le souvenir le plus marquant c’est sans conteste ma souffrance au cours de math.

Mon père avait décrété que j’étais capable de faire des latin-math. Je me souviens

quand M. GHILIN invitait un étudiant à faire un exercice au tableau, j’étais illico

sollicité par toute la classe (merci, les amis !). Je restais parfois coincé au tableau

noir pendant 2 heures, recherchant vainement la solution. Et souvent ces 2 heures

se terminaient par un coup de poing violent du professeur sur le tableau avec une

craie qui valsait en éclat, effrayant même, dans la classe voisine, les élèves

hellénistes de M. NICOLAS. Chaque fois, ce dernier ponctuait : « Je crois que De

Saint Moulin a encore été interrogé !».
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Sortant de l’Athénée, vous vous dirigez vers le social et très rapidement vous

vous retrouvez professionnellement à l’écoute des autres. Comment est née cette

vocation ?

J’avais envie de travailler dans « l’humain ». J’avais d’abord imaginé instituteur

ou régent. Mais l’enseignement semblait « bouché » à l’époque. Alors, je me suis

tourné vers le social. Engagé au CPAS de Soignies, ma tâche consistait à étudier

la mise en place d’une formation pour le suivi au niveau du service social. Le

contrat était temporaire. Aussi, quand les Mutualités Socialistes m’ont proposé

une sécurité d’emploi, j’y suis entré et j’y suis resté 20 ans. Au départ, je pensais

pouvoir développer un travail militantiste, mais la réalité m’a souvent imposé un

travail un peu trop administratif à mon gré.

Très vite, on vous retrouve dans la sphère politique. Y a-t-il un lien entre votre

vocation professionnelle et votre engagement politique ?

Oui, clairement. Car la formation orientait vers le militantisme. Il fallait non

seulement panser les plaies mais mieux, améliorer la société pour éviter ces plaies.

Sorti de mes études avec des idées très à gauche, c’est tout naturellement que je

m’engageais au PS. Dès ce moment-là, je m’étais choisi une devise : « Un

minimum de concessions pour un maximum d’efficacité ».

Un premier mandat de « mayeur » s’achève, un autre commence. Quelle est la

réalisation dont vous êtes le plus fier ?

A vrai dire, il m’est difficile de sortir du lot une réalisation plutôt qu’une autre. En

fait, ce dont je suis le plus fier, c’est « quelque chose » de plus général, comme

mettre en valeur et développer la ville de Soignies, la faire apprécier par tous ses

habitants, la gérer de façon rigoureuse en donnant la priorité au bien commun, à

l’intérêt général. C’est ainsi incarner concrètement la nouvelle culture politique

en dépassant les clivages, en bannissant le clientélisme, bref, en étant le mayeur de

tout le monde !

Depuis plusieurs années, vous présidez la distribution des prix en tant que

bourgmestre de Soignies. Quel sentiment ou quelle émotion ressent-on en

pareilles circonstances ?

C’est un plaisir de revenir là où on a passé les sept plus belles années de sa vie.

D’autant plus que mes enfants sont aussi passés par l’athénée et qu’encore

aujourd’hui, le cadet est inscrit en première rénové.

- 21 -



Quel est le prochain projet qui vous tient le plus à cœur ?

Dans le même esprit, continuer à initier des projets qui sont pour beaucoup des

premières en Wallonie. C’est développer le partenariat public/privé (pour la

construction de la prochaine salle culturelle) ou imposer aux promoteurs des

conventions réservant un pourcentage de constructions à des Sonégiens aux

revenus moyens, sinon modestes en les vendant à des prix modérés (réaffectation

de la tannerie Spinette ou du site Héris) ; c’est aussi poursuivre dans la voie du

développement social, économique et culturel en mettant l’accent sur les

économies d’énergie et la réduction des gaz à effet de serre, comme nous l’avons

programmé dans notre plan de gestion 2007-2012.

En fonction des expériences que vous avez vécues, quel est le message que vous

souhaitez transmettre aux plus jeunes « Anciens » ?

Vous sortez de l’athénée avec le souvenir de bons et de mauvais moments, peut-

être. Au bout d’un certain temps, la mémoire ne retient surtout que les bons. Le

bon, pour moi, c’est d’avoir acquis une ouverture d’esprit, une envie d’apprendre

tout le temps au point de vouloir participer en tant qu’acteur à la vie de la société.

Ce que j’ai fait, tout le monde peut le faire quelle que soit son orientation

professionnelle. L’important, c’est qu’au-delà de son projet individuel, on puisse

s’investir dans un projet de société. Bon vent à chacun !

Propos recueillis par J.Ph. LOSFELD.
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Sous la cour de l’école coule la Senne…

Prenant sa source à Naast, la Senne traverse de part en part la ville de Soignies.

Encore à découvert au 19ème siècle, c’est à l’époque de Grégoire WINCQZ

(bourgmestre de 1877 à 1881) que fut décidé son voûtement, pour des raisons

d’assainissement essentiellement.

Longeant la cour de récréation de l’athénée à la rue d’Enghien, elle ne fut

recouverte en ce lieu qu’il y a 70 ans comme en attestent ces clichés pris le 07 avril

1937 (aimablement prêtés par Mme MICHOTTE).
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Voilà plusieurs années que Monsieur le Préfet caressait le projet d’emmener nos

élèves à Auschwitz, toucher du doigt l’Histoire. Cette initiative était envisagée

comme un point d’orgue mis à la formation de nos étudiants et à leur

épanouissement intellectuel qu’il a chapeauté pendant de nombreuses années.

Cette démarche citoyenne s’est inscrite dans un long processus de préparation du

périple lui-même mais aussi et surtout des élèves. Des lectures, des films et des

documentaires ont été programmés. Des conférences et des rencontres avec des

témoins ont été organisées notamment avec M. SOBOL et aussi avec M.

SILBERBERG qui nous a guidés sur les sentiers parfois difficiles de la mémoire.

L’Amicale, par sa généreuse participation, a contribué à réaliser ce projet et nous

l’en remercions. En partageant avec vous quelques extraits des carnets de voyage

rédigés par nos « Passeurs de mémoire », nous espérons que, comme nous, vous

apprécierez le fruit de ce voyage initiatique, prouvant si besoin en est, que le

temps, l’énergie et l’argent investis dans cette aventure, l’ont été à bon escient.

Caroline VAN DER EECKEN,

professeur d’histoire.
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Extraits des carnets de voyage des

« Passeurs de mémoire »

Leurs  récits :
« Au début de l’année scolaire 2005-2006, l’école nous a proposé un voyage « de

mémoire » en Pologne. Le but était de nous permettre de découvrir l’atrocité des

camps d’Auschwitz. Je m’y suis inscrite. Pourtant, j’ai longuement hésité.

Comment allais-je pouvoir me rendre là où des millions de gens étaient morts, là

où tant d’horreurs s’étaient déroulées ? Il fallait que j’y aille pour raconter aux

autres, pour pouvoir imaginer la tragédie que ce fut, pour simplement rendre

hommage à ces gens, morts parce qu’ils étaient différents. Mais qu’est-ce que la

différence ? Nous sommes tous faits pareil, nous avons tous un cœur, deux yeux,

une bouche, un nez... alors comment avoir pu tuer des personnes qui n’avaient

commis aucune faute si ce n’est celle d’avoir une autre religion ?(...) »

Chloé

« Triste arrivée en Pologne. La température extérieure a fortement chuté : - 14° !

Il fait un froid glacial. (...) Je me rappelle notre passage devant le camp

d’Auschwitz ce dimanche soir. Tout paraissait si normal, si calme. Il y avait là une

caserne avec des baraquements. Seuls des barbelés rappelaient que cette sérénité

n’était qu’une impression. En effet, le lendemain, je découvre Auschwitz dans une

atmosphère curieuse, mêlée à l’attente de l’émotion que je m’apprête à ressentir.

Je peux voir, sous un léger soleil, des baraquements en brique. Il y a beaucoup de

monde. Le comble de l’horreur est la visite des chambres à gaz. Une odeur

suffocante m’accueille dans ces murs sales, sombres. Les murs parlent encore de

ce dont ils ont été témoins. Tout est là, tel quel, comme avant. Si j’avais été juif à

cette époque, j’aurais pu être là, gazé, mort avant d’être jeté dans le four

crématoire situé non loin. Mes pensées se bousculent. J’imagine les hommes qui,

pendant des jours, peut-être des semaines, ont dû ramasser les morts et les

incinérer. Je suis tellement choqué que durant un certain temps, je n’arrive plus à

penser. Je me sens vidé de ma substance. Je ne suis plus rien qu’un visiteur

déchiré.(...)J’ai découvert ce qu’aucun livre d’histoire ne peut m’apprendre.(...). Il

faut garder la mémoire de ce qui a été commis là. »

Antoine

« (...) Le complexe concentrationnaire d’Auschwitz était la plus grande « usine à

tuer » de l’Histoire. En effet, ces camps furent construits dans l’unique but

d’anéantir par la faim, le travail, les exécutions ou encore les expériences

médicales tous ceux qui étaient condamnés par le régime hitlérien. Si l’on parle

d’usine à tuer, c’est bien pour une raison qui vous frappe dès que vous arrivez à

Auschwitz : vous sombrez dans la folie géométrique du camp et son incroyable

étendue vous aliène. Et ce sentiment vous poursuit : vous êtes dans un endroit où

la matière première, c’est vous. Car votre corps subit un véritable processus de

recyclage. (...)

Ludovic
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« (...) J’ai vu le lac où les cendres des déportés étaient jetées. Il était gelé et

recouvert de neige. Il renferme les âmes des victimes qui y sont à jamais

emprisonnées. Les cendres ont aussi servi d’engrais car pour les nazis tout était

réutilisable. Quand le vent souffle entre les branches des bouleaux qui ont poussé

aux alentours, ce sont des milliers de voix qui s’élèvent et crient leur désespoir.

(...) »

Stéphanie

« Finalement, je pense que ce qui fut le plus éprouvant et le plus marquant dans ce

voyage c'est incontestablement le froid, non pas physique car n'importe qui en

aurait souffert, mais celui qui nous fait mal à l'intérieur, au plus profond de nous. »

Joffrey

Leurs conclusions :

« Chaque jour qui passe, une image, un

souvenir d’Auschwitz me revient, d’une

manière ou d’une autre. On est plus tout à

fait la même personne en revenant

d’Auschwitz, « là où l’humanité a touché

le fond ». Car en s’y rendant, l’on

s’engage à être un témoin de ce que

l’Histoire a connu de plus noir. Les

personnes qui ont vécu cet épisode

lentement s’éteignent, malheureusement.

Toute leur vie, elles ont porté ce fardeau

qu’était le souvenir d’Auschwitz. A nous

maintenant, jeunes et moins jeunes, de

recevoir cette croix que l’humanité doit

porter.

Toute notre vie, n’oublions jamais ce qu’il s’est passé « là-bas ». Racontons-le à

nos parents, nos amis, nos enfants… pour qu’ils s’en souviennent. Et tous

ensemble, par la force de nos mémoires, battons-nous pour que cette vague de

haine ne se reproduise plus jamais.« Que l’on ne meure jamais, et que le corps

s’en souvienne » (M. Farmer) »

Ludovic

« L’héritage de la mémoire, pour moi c’est quelque chose que je dois transmettre à

mes enfants et petits enfants, et je pense que tout le monde devrait faire de même et

visiter ces camps qui nous crachent à la figure toutes les vérités que certains ne

croient toujours pas. Nous devons continuer de parler des camps car si on laisse

ceux-ci sombrer dans l’oubli, c’est à nos enfants qu’on donnera la mort. Ne laissez

pas ce massacre recommencer ! »

Amandine

« L’héritage de la mémoire pour moi, c’est transmettre  et  partager  mes  connais-
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sances avec les générations présentes et futures afin qu’une chose telle que

l’Holocauste ne puisse jamais recommencer. J’espère de tout cœur que ma

génération et les suivantes retiendront la leçon car l’Histoire s’est reproduite au

Rwanda. En effet, l’Histoire a tendance à se répéter et les hommes ne font pas

grand-chose pour empêcher de nouvelles erreurs. (...)

On peut donc dire que même si les barbelés ne sont plus électrifiés, ils sont encore

bien présents dans les têtes et c’est pourquoi il est de notre devoir de faire changer

les choses pour évoluer vers un monde plus juste, un monde meilleur. »

Stéphanie

Voici ce dont je témoignerai :

« Dans la vie d’aujourd’hui, nous devons nous informer de tout ce qui se passe

autour de nous, vérifier nos sources et ne pas tout accepter : il faut porter un regard

critique sur le monde qui nous entoure.

Personne ne devrait jamais plus être insulté ou inquiété en raison de sa nationalité,

de sa religion, de sa couleur de peau : il faut respecter la différence ! Et peut-être,

qu’alors, le score du Vlams Belang diminuera...

Qui sait ? Imaginez que l’extrême droite arrive au pouvoir comme en Allemagne

dans les années ’30. Peut-être qu’après avoir expulsé tous les étrangers de Belgique,

ils s’attaqueraient à tous ceux qui ne sont pas néerlandophones, ceux qui n’ont pas

les cheveux bruns, ceux qui n’ont pas les yeux verts, ... Maintenant qu’on sait

qu’une telle chose est possible, chacun doit être vigilant !

Pour que toutes les personnes victimes des régimes totalitaires ne soient pas mortes

pour rien. Que cela nous serve de leçon à tous. Vive la société multiculturelle !!! »

Nadège

« L’héritage de la mémoire pour moi, c’est un élément essentiel pour promouvoir un

futur meilleur. Se rendre compte que les idées racistes ou xénophobes peuvent nuire,

ont détruit des millions de vies, en détruisent encore. Alors, lorsque les témoins

victimes des idées racistes auront disparu, nous qui avons eu la chance d’écouter, de

voir, de sentir les atrocités qui se sont déroulées, de nous rendre sur place, nous

avons le devoir de transmettre cela aux autres élèves, aux adultes, à nos enfants, à

vous tout simplement.

A l’heure actuelle, les propos et les actes racistes existent encore et toujours.

Pourquoi cela se produit-il encore après les horreurs de la guerre ? Notre but est

d’enseigner l’égalité, la liberté à tout être humain. Alors gravons dans notre

mémoire ce que ce voyage a transformé en nous. »

Chloé

« Il faut à tout prix révéler le simple héroïsme du témoin, l’humble fierté de la

mémoire, la puissance du souvenir et le refus de l’oubli. On contribue ainsi à la

défaite de la barbarie. Se souvenir, c’est donc dénoncer l’ignominie de cet outrage,

de ces atrocités. Jamais la chaîne ne doit être interrompue. Les générations futures

devront garder au plus profond de leur cœur, poignante comme une douleur, présente

comme une menace, la conscience des actes passés. »

Antoine
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La transmission :

Au retour, nos élèves se sont mis au travail afin de transmettre la mémoire reçue au

cours de ce voyage. Ils ont créé une exposition dans laquelle on pouvait retrouver

des informations sur la mise en œuvre de la Solution finale et les mécanismes

totalitaires : des maquettes représentant les camps d’Auschwitz I et II, leurs photos,

leurs peintures, dessins, sculptures, …. Cette exposition a été inaugurée le 20 mai

2006 à l’occasion de la « Journée Portes Ouvertes » en présence de M.

SILBERBERG, notre témoin. Pour l’occasion, les visiteurs étaient guidés par deux

élèves M. Ludovic DHONT et Melle Charlotte DELVAL.

Des visites guidées ont ensuite été organisées afin que tous les élèves de l’Athénée 

puissent profiter de l’expérience de leurs aînés.  

Transmission réussie.  Ils sont désormais des « PASSEURS DE MEMOIRE » !!!
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Triste poésie

Les héritiers de la mémoire

Petite poupée de porcelaine

Aujourd’hui tu t’ennuies

Tu n’as plus de visage

Prisonnière de la vitrine

La vitre qui protège tes souvenirs

Petite poupée de porcelaine

Aujourd’hui ton amie te manque

Tu le sais bien,

Plus jamais vous ne jouerez

Mais jolie poupée blanche,

Tu ne dois pas la haïr,

La petite juive aux yeux couleur d’ébène

Petite poupée de porcelaine

Souviens- toi !

Le jour où elle t’a lâchée

C’était de force

Un SS l’avait poussée

Ainsi elle a rejoint les autres enfants

Dans la chambre à gaz

Aujourd’hui poupée éternelle

Tu as le souvenir

Nous te gardons dans nos têtes

Car nous sommes les héritiers de ta mémoire.                                                                         

Marina
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Les jubilaires de la promo 1956 avec Guy BAISE.

Tellement heureux de se retrouver 50 ans plus tard !

JOURNEE DES RETROUVAILLES

Elles l’avaient promis : les promotions 57 et 58 sont revenues en force 

pour vivre ensemble cette journée de retrouvailles.
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La promotion 1976.

Trente ans plus tard, fidèle au rendez-vous !

La promotion du mayeur rassemblée par Jean-Pierre FRANQUET

La promotion 1961 avec Maurice DEHOUX.
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. Autour de la table avec Eric MAYEUR. Promotion 1981.

On s’était dit : « Rendez-vous dans 10 ans … »

Avec quelques professeurs, la promo 1996 réunie par Virginie AMAND. 
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« Même à deux, on est content d’être là ! » se dit la promo ’91, alors que notre

présidente et M. Jean-Philippe LOSFELD sont heureux d’accueillir M. Sébastien

FRAITEUR (voir bulletin 2006, page 30) qui, depuis les Arcs, a parcouru plus de

1000 km pour les rejoindre.

Mme Marie-Claire DEHASSELEER et M. Alexis JONET procèdent au tirage de la

tombola express : M. Philipe BREYER (prom. 76) gagnera le repas offert à

l’Embellie.

Sourire également pour M. Fernand DELMOTTE en compagnie des gestionnaires

du prêt du livre au cœur même de l’athénée : Mme DUFER et M. JACOB. Quant à

M. DIEU, directeur du fondamental, il ne se déplace jamais sans ses anges

gardiens, ici Mmes LETROYE, RUELLE et GILMONT.

Retrouvailles

Retrouvailles

Retrouvailles
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Le mois de mars a vu débarquer, sur nos belles plages de Nieuport,

les élèves de première et deuxième années primaires des implantations de Soignies

et de Le Roeulx.

C’était donc une nouvelle fois reparti pour une semaine de

découvertes, d’expériences et de vie « hors des murs » de l’école !

Notre séjour a débuté par une aventure scientifique passionnante au

pays des quatre éléments : l’Earth Explorer à Ostende.

Nos petits découvreurs ont pu entrer en contact avec ces forces qui

régissent notre planète par le biais de diverses expériences captivantes.

Entre autres, les enfants ont pu visiter une maison secouée par un

violent tremblement de terre ou frappée par un cyclone, parcourir le cycle de

l’eau, plonger aux fonds des océans à la rencontre de créatures extraordinaires,

comprendre d’où vient le vent, passer à la télévision pour présenter un bulletin

météo ou partir à la découverte de l’intérieur d’un volcan…

Des dizaines de phénomènes naturels expliqués à l’aide de matériel

géant… quelle après-midi !!!

Après tant d’émotions, une collation pour se (re)donner des forces…

et nous nous sommes remis en route vers l’hôtel où bien de nouvelles aventures

nous attendaient !

Les titulaires de classe et leurs élèves remercient l’Amicale des

Anciens qui, par sa contribution financière, leur a permis une fois de plus,

d’assurer la dimension scientifique qu’ils veulent donner à chacun lors de leurs

séjours à la mer.

Classes de mer 2006, nous voici !
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Les maternelles à la mer

- 36 -



Soignies, le 21 novembre 2005

Chers membres de l’Amicale des Anciens,

Durant l’année scolaire 2005-2006, les classes maternelles ont effectué un séjour de 3

jours et 2 nuits à Sint-Idesbald au centre « Emmaiis ».

Les enfants furent accueillis très chaleureusement par l’intendant, dans un centre

dont l’infrastrucuture a été modifiée afin d’être modernisée pour le grand confort de

tous. Il est maintenant encore plus luxueux et permet des facilités d’organisation.

Grâce à votre intervention financière, les enfants ont pu déguster une gaufre et faire

du go-kart.

Le séjour s’est très bien passé, le soleil était au rendez-vous ce qui nous a permis de

belles promenades le long de la plage, sur la digue, des jeux organisés sur la plage,

lancements de petits morceaux de pain pour les mouettes qui se sont régalées !

Les enfants ont également bien profité du superbe et vaste jardin où balançoires,

toboggans, modules et un immense bac à sable étaient à leur disposition.

Les enfants et leurs titulaires tiennent à vous remercier de tout cœur pour votre

généreuse participation financière.

Cette intervention nous permet de maintenir le montant de la participation des

parents identique d’année en année.

Veuillez agréer, chers membres de l’Amicale des anciens, nos plus vifs remerciements.

Cynthia Letroye, Nathalie Ruelle et les collègues de maternelle.
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Depuis d’innombrables années, les enseignants de cinquième
et sixième année ont coutume d’emmener leurs élèves à l’étranger de
manière à leur faire découvrir d’autres lieux, d’autres patrimoines
culturels, d’autres environnements. C’est ainsi que nos élèves ont déjà
eu l’occasion de parcourir la France à l’occasion d’escapades à Paris, au
Futuroscope de Poitiers, dans la vallée de la Loire ou encore en Alsace.
Précédemment, plusieurs voyages les emmenèrent même jusqu’en Italie,
notamment à Venise.

En 2006, changement de formule et en route pour les sports
d’hiver dans le cadre enchanteur et réputé de la station de Morzine en
Haute-Savoie.

Classes de neige 

pour les élèves du quatrième cycle

de l’enseignement fondamental
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Le départ se donne le jeudi 16 mars vers 22h, le voyage se
faisant de nuit et en car. Vers huit heures du matin, nous arrivons sur
place. Le temps est splendide – le ciel d’un bleu profond – et les enfants
sont ébahis par le paysage enneigé qui les entoure. A partir de ce
moment, nous entrons dans le vif du sujet et durant une semaine
complète, les enfants vont pouvoir s’adonner aux joies de la glisse sous
la conduite d’experts en la matière, à savoir les moniteurs de l’Ecole de
Ski Française. L’Amicale des Anciens qui n’est jamais en reste pour nous
épauler financièrement dans nos grands projets a permis aux enfants,
grâce à une intervention conséquente, de bénéficier d’un supplément de
12 heures de cours de ski. Nous profitons donc de l’occasion pour
remercier l’Amicale et rendre hommage à son dynamisme.

La semaine passée sur place fut à la fois riche en
découvertes et en émotions nouvelles ainsi qu’en apprentissages de vie
en groupe. Il va sans dire que d’ores et déjà les titulaires du quatrième
cycle effectuent les démarches nécessaires afin de proposer un projet
similaire pour l’année 2008 à leurs élèves.

Les titulaires du quatrième cycle.
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Récemment, j’ai été diagnostiqué D.A.D.A. Le docteur m’a dit :

Déficit d’Attention Dû à l’Age.

Voilà comment cela se manifeste. Ce jour-là, … je décide de laver ma voiture.

Alors que je me dirige vers le garage, je remarque qu’il y a du courrier sur la
commode de l’entrée.

Je décide de regarder le courrier avant d’aller laver la voiture.

Je pose mes clés de voiture sur la commode. Je veux mettre dans la corbeille à
papiers tout le courrier publicitaire mais je remarque que la corbeille est pleine.

Je décide de reposer les factures sur la commode et de vider d’abord la corbeille.

C’est alors que je me dis que comme je vais être à côté de la boîte aux lettres
quand je vais aller sortir la poubelle, autant préparer d’abord le règlement des
factures.

Je prends mon carnet de chèques et je découvre qu’il ne me reste plus qu’un
chèque.

Mon autre chéquier est dans mon bureau. Je m’y rends et je trouve sur le bureau la
cannette de coca que j’ai commencé à boire.

Je vais chercher le chéquier, mais avant tout, il faut que j’enlève ce coca de là
avant de le renverser incidemment.

Je remarque qu’il commence à devenir tiède. Je décide donc d’aller le déposer
dans le réfrigérateur.

Alors que je me dirige vers la cuisine avec le coca, le vase sur le comptoir de la
cuisine me saute aux yeux : les fleurs ont besoin d’eau.

Je pose le coca sur le comptoir et je découvre mes lunettes de lecture (que je
cherchais depuis le matin).

Vous avez dit D.A.D.A. ?
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Je me dis que je ferai mieux de les mettre dans mon bureau, mais avant, je dois
donner de l’eau aux fleurs.

Je repose les lunettes sur le comptoir, je remplis un pichet d’eau et soudain,
j’aperçois la télécommande. Quelqu’un l’a laissée sur la table de la cuisine.

Je me dis que ce soir, quand on va vouloir regarder la télé, je vais la chercher
partout et je ne me souviendrai plus qu’elle est dans la cuisine.

Je décide donc de la remettre à sa place, dans le salon, mais avant, je vais donner
de l’eau aux fleurs.

Je donne de l’eau aux fleurs mais je renverse maladroitement une grande quantité
d’eau sur le sol.

Alors, je remets la télécommande sur la table, je vais chercher un chiffon et je
répare les dégâts.

Ensuite, je reviens dans l’entrée en essayant de me souvenir de ce que je voulais
faire…

A la fin de la journée,
- la voiture n’est pas lavée,
- les factures ne sont pas réglées,
- il y a un coca tiède sur le comptoir de la cuisine,
- les fleurs n’ont pas assez d’eau,
- je n’ai pas mon nouveau chéquier,
- je ne trouve pas la télécommande,
- je ne sais pas où sont mes lunettes,
et … je ne parviens pas à me souvenir de ce que j’ai fait des clés de la voiture.

Quand je me rends compte que rien n’a été fait aujourd’hui, je n’y comprends
goutte parce que je n’ai pas arrêté de la journée et que je suis complètement crevé.

Je réalise qu’il y a un sérieux problème et qu’il faut que j’essaye de me faire aider,
mais d’abord, je vais m’occuper de mes mails.

Vous ne voulez pas me rendre un petit service ? Envoyez ce message à ceux que
vous connaissez, parce que je ne me souviens plus à qui il a été adressé.

Et surtout, ne riez pas, si ce n’est pas encore votre cas, cela vous arrivera un
jour !

… la vieillesse est inévitable !
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QUELQUES RESULTATS OBTENUS PAR DES ANCIENS EN 2005

Faculté Polytechnique de Mons

DUCKERS Sébastien Bachelier Ingénieur Civil - 1ère année Gde dist.

POULAIN Arnaud Bachelier Ingénieur Civil - 1ère année Satisf.

PELGRIMS Michel Candidature Ingénieur Civil - 3ème année Gde dist.

SEZGIN Erdinc Grade Ingénieur Civil - 5ème année Dist.

DARDENNE Thomas Grade Ingénieur Civil - 5ème année Dist.

Université de Mons – Hainaut

KHROUCH LALLA Fat Bachelier Langues - 1ère année Satisf.

IBERRAKEN Rabah Candidature Langues - 2ème année Satisf.

DRAGUET Julie Licence Traduction Interp. - 1ère année Satisf.

FERRIN Cédric DES Littérature scandinave Gde dist.

BRAUN Alain Doctorat Sc. Education Réussite

CARDON Sophie Licence Sc. Psych. & Educ. - 1ère année Dist.

POULAIN Amélie Licence Sc. Education - 2ème année Satisf.

PIETTE Laurent Licence Gestion de l’entreprise - 1ère année Satisf

POULEAU Henri-Ben. Candidature Médecine - 2ème année Gde dist.

PITON Alison Candidature Médecine - 3ème année Dist.

DECROM Julien Bachelier Chimie - 1ère année Satisf.

DUQUESNE Emmanuel Doctorat Chimie Réussite

LABRUYERE Céline DEA Chimie Gde dist.

RENAUX Fabian DEA Chimie Gde dist.

SCLAMENDER Julien DEA Mathématique Réussite

VANDERPLANCK Mar Bachelier Biologie - 1ère année La plus gde dist.

GOREZ Mélanie Candidature Biologie - 2ème année Satisf.

VANDERPLANCK Cél. Candidature Biologie - 2ème année Satisf.

Université Libre de Bruxelles

DELBOUVRY Sarah DES Médecine du travail - Diplômé Dist.

VENS Daphné Doctorat Médecine - Diplômé Gde dist.

BRANDS Laurence Licence Hist. de l’art et archéologie - Diplômé Satisf.

ZANG EDOA Aline Licence Sciences biomédicales - Diplômé Satisf.

CORNET Christine Licence Arts du spectacle - Diplômé Satisf.

SPRINGAEL Cécile Doctorat Sciences médicales - En cours
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SPRINGAEL Cécile DES Médecine interne - 4ème année

GANTY Pierre Doctorat Informatique - En cours

STAQUET Aude DES Sciences et tech de l’info - En cours

DEBIEVE Benoît Licence Linguistique - 1ère année               Plus gde dist. 

LEQUEUX Mathieu GR Pharmacien - 2ème année Dist.

KESTEMONT Nath. Licence Sc. Psychologique - 1ère année Satisf.

DAPOZ Annabelle Licence Arts du spectacle - 1ère année Dist.

GANTY Julien Licence droit - 2ème année Satisf.

TRAMASURE Fab. Licence Communication - 1ère année Dist.

LEMOINE Caroline Candidature Médecine - 3ème année Dist.

CONSTANT Alixe Licence Langue et Litt. Romane - 1ère année Dist.

SENEPART Elodie Licence Histoire - 1ère année Satisf.

LEFRERE-JEANJEAN ACandidature Droit - 2ème année Satisf.

SAUCEZ Manuel Candidature Ing. Civil - 2ème année Gde dist.

DUFOUR Philippine Candidature Hist. Art. Archéologie - 2ème année Satisf.

MARECHAL Amélie Candidature Lang. Litt. Romanes - 2ème année Dist

BEAUPREZ Thomas Bachelier Sciences politiques - 1ère année Satisf.

MOLS Mélanie Bachelier Lang. Litt. Germaniques - 1ère année Satisf.

VUONG Phong Sinh Bachelier Lang. Litt. Modernes - 1ère année Satisf.

Université de Liège

PETE Dorothée Licence Sc. Biologiques - 2ème année         Plus gde dist.

KEULEN Christine doctorat Sciences Admis

Université Catholique de Louvain

GABRYS Estelle Candidature Bio-ingénieur - 2ème  année Dist.

VIGIN Frédéric Candature Ingénieur Civil - 3ème année Dist.

ZAKMOUT Oussama Grade Pharmacien - 2ème année Satisf.

MARLOT Karina Licence Sc. de l’éducation - 3ème année Réussite 

CONSTANT Adrien Candidature Ingénieur Civil - 2ème année Satisf.

ROISIN Géraldine Licence Sc. de la famille - 2ème année Gde dist.

DEGAUQUE Florence Licence Politique éc. Et sociale - 1ère année Réussite

Haute Ecole Francisco Ferrer

HORLAIT Hugues Graduat Assurances - 1ère année Dist.

MERLABACH Julie Institutrice primaire - 1ère année Satisf.

CAUDERLIER François Régent - 3ème année Satisf.



EPHEC

BELLESE Johanne Bachelier Marketing – 3ème année Dist.

VENS Alexis Bachelier Informatique - 2ème année Satisf.

Facultés Notre Dame de la Paix – Namur

MARY Arnaud Candidature Droit - 2ème année Satisf.

EL KORCHI Noureddine Licence Sc. Éco et gestion - 1ère année Satisf.
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ISALT

DESCAMPS Corentin Bachelier Tourisme - 1ère année Réussite

Institut Libre Marie Haps – Bruxelles

CARLIER Maud Bachelier Assistant en psycho. - 1ère année Satisf.

LEFEBVRE Nadège Bachelier Assistant en psycho. - 1ère année Satisf.

VERLEYEN Noémie Bachelier Logopédie - 1ère année Satisf.

Un ancien de la promotion 1972 nous communique son résultat :

Facultés Universitaires Saint Louis - Bruxelles

COGNEAU Philippe DES Gestion des risques financiers La plus gde dist.

Le comité de l’Amicale n’est pas responsable des erreurs ou omissions.

Aux anciens de réagir !

Cette année, plusieurs membres du
comité ont eu la joie de voir leur
petite famille agrandie. Notre
présidente Monique PADUART-
DEGROODT a accueilli une petite
Lucie chez sa fille Elisabeth, notre
vice-présidente Lucienne LECOCQ-
RENAUX, un petit Casimir chez son
fils Thierry. Chez M. et Mme
JONET, c’est Sophie qui a donné le
jour à la petite Amandine. Toutes
nos félicitations !

Si, vous aussi, vous avez de telles bonnes nouvelles à nous faire
partager, n’hésitez pas : un faire-part, un fax, un e-mail
permettront d’en informer la grande famille de l’Amicale.



RHETO 2005-2006

Vous voilà devenus membres de l’Amicale pour un an.

Puissiez-vous le rester encore pendant de longues années.

Tous nos meilleurs souhaits pour la réussite de vos futures études

ou votre départ dans la vie active !

Alay Midya

Buekens Leyla

Culot Eléonore

de Saint Moulin Isabelle

Delaval Julien

Delval Charlotte

Dessaintes Nathalie

Destexhe Quentin

Dhont Ludovic

Dieu Vanessa

Eggerickx Manon

Gaspar Emilie

Gondry Frédéric

Govaere Dimitri

Heirebrant Michaël

Jacobs Chloé

Kermis Jérémie

Khrouch Lalla Meryam

Leveaux Pierre-Yves

Melan Margaux

Messinnes Antoine

Meunier Amandine

Mogosan Sarah

Moonen Julie

Mouton Aurore

Mulders Nicolas

Nguyen Quoc

Noël Arne

Page Mathilde

Panaux Audrey

Pelgrims Vincent

Philippart Marina

Portela Lopez Randy

Sluys Julien

Suinen Jeoffrey

Vandyck Stéphanie

Veny Nadège

Vicari Danilo

Waroux Sylvain

Ysebaert Léo



ATHENEE ROYAL

JULES BORDET
7060 SOIGNIES

SECTION MATERNELLE
ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

Rue Léon Hachez 36
Tél. 067 33 24 48

ENSEIGNEMENT SECONDAIRE

Boulevard F. Roosevelt 27
Tél. 067 33 44 44

Un cadre moderne et accueillant

Un enseignement de qualité ouvert à tous


